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CONDITIONS DE LA VENTE 


La Vente sera faite au comptant. % 
Les acquéreurs paieront dix pour cent en sus 
d'adjudication. | RIRE 


Preface 


ROP souvent, chez le collectionneur, le goût le plus 
avisé ne va pas sans un esprit d'exclusivisme qui le 
prive de bien des joies, l’entraine à bien des injushices. 
Heureux celur qui sait se contraindre à ne rien préférer, 
celui aussi qui porte en lui la précieuse vertu de savoir 


aimer, d'un cœur égal, tout ce qui est digne d’être armé. 


Sa collection, lentement grossie, reflète chaque jour 
un peu plus sa bienveillance. Maitres et petits maîtres, 
grands noms et talents sans couronnes, y voisinent frater- 
nellement. Point de cimaise d'honneur, mais des œuvres 
également bonorées sur toutes les cimaises. Point, non 
plus, de prédilection strictement, étroitement marquée pour 
une époque, point de dédain pour d'autres écoles : une 
bospitalité largement accordée au talent, la porle ouverte 


à la Beauté, quelles que soient son origine, sa gloire ou 


son obscure destinée. 


Ce collectionneur-là est un sage. Et c'ést aussi un 
juste. Tout d'écleciisme, 1l n'a que le part-pris de s'en- 
tourer de ce qui lui plait. Il passe, il voit, il apprécie, 1l 
emporte... et l’on pourrait dire que c’est seulement dans 
la rue qu'il regarde la signature. Il ne recherche point 
tant des notoriéiés que des œuvres. Aussi bien, sa judi- 
cieuse  clarrvoyance est-elle toujours récompensée. Son 
verdict se rencontre avec celui de la postérité. Il croyait 
n'acquérir qu'un noble paysage, et c'est un Corol, — 
qu'un rare effet de crépuscule orageux, et c'est un Jules 
Dupré, — qu'un expressif groupement d'effigies, et 


c’est un Ribot de lout premier ordre. 


Il prend son temps, sans impatience ni fiévre, et 
c'est à son sang-froid, à son art de savoir attendre, 
qu'il doit celle chance d'arrêter au passage une œuvre 
hors pair, un de ces beaux Ziem, par exemple, que 
l'artiste fit en Hollande, pendant la courte période où 
il fut infidèle à sa chère Venise. 


I! a lu el médité ces lignes balzaciennes : « Il possède 


son musée pour en jouir à loute heure, car les âmes créées 


pour admirer les grandes œuvres ont la faculté sublime 
des vrais amants; ils éprouvent aulant de plaisir aujour- 
d'hui qu'hier : ils ne se lassent jamais, et les chefs- 
d'œuvre sont, heureusement, toujours jeunes. Aussi, lobjel 
lenu si paternellement estl une de ces trouvailles que 
lon emporte, avec quel amour, amateurs, vous le 
savez | » 


Il est, à mon sens, le type du colleclionneur-né, car 
on trouve en lui, à côlé de cette belle: ardeur de chasse 
qui différencie l'amateur du commun des mortels, ce 
parfait discernement qui, en matière d'acquisition, carac- 
térise le véritable homme de goût. 


Le 


En dépit de sa charmante modestie, M. le baron 
Blauquet de Fulde voudra bien permettre à ses amis de 
le reconnaitre dans le rapide croquis que lon vient de 
lire. 

On verra, tout à l'heure, jusqu'à quel haut point sa 
belle collection est synonyme d'unité dans la vision ct de 
méthode dans le choix. On y trouvera côte à côle des 


maîtres recherchés, des sommets de l'art de peindre depuis 


2 


un siècle, des petits maîtres exquis dont l'œuvre nous fait 
souvenir que c'est par les anecdoles que l’on connait le 
mieux une époque, des contemporains de nous, enfin, qui, 
à celte brillante chaine, ajoutent l'anneau nécessaire à 
prouver que notre temps possède de grands talents et, lui 


aussi, léguera à l'avenir de robustes leçons. 


Les deux Corot, le Courbet, qui passe lout com- 
mentaire, les Daubigny, cet admirable Jules Dupré qu'on 
appelle : La Passerelle, les Jacque, le beau Jonghind 
de Nyons, le Ribot, les Ziem, suffraient à composer un 
lotal de beauté souveraine. Mais les J.-L. Brown, d'une 
qualité excepionnelle, le Fantin- Latour, les Isabey, un déli- 
cieux Lépine, les Monet, ce Gustave Moreau, qui est un 
immense tableau dans un petit cadre, ce prestigieux Mon- 
licelli, ce joli Rousseau, et le Servin, une œuvre rare 
qu'eñt signée Isabey, et le Tassaert, émouvante page de 
vie douloureuse, ajoutent à ces premières loiles un intérêt 
puissant, que vient encore compléter l’inévalable ensemble 
de ces Lhermitle nombreux, triés dans la production de 
l'artiste avec le soin jaloux et la tenace volonté de ne 


choisir que des œuvres maîtresses. 


Par un esprit de justice qui lhonore, l'heureux  pos- 
sesseur de ces merveilles a voulu ne pas dédaigner de 
loyaux artistes qui, tel Bouché, ce délicieux héritier de 
Corot, réunissent dans leurs tableaux le charme des mai- 
tres d'antan et la clarté d'une vision bien moderne. De 
même, recueillit-il quelques toiles de cet amusant Plassan 
où, dans le périmètre d'un tout petit tableau, s'afirment 
tant d'observation vraie et de talent sincère. De même 
encore, poussant à l'extrême son éclectisme, n'hésita-t-il 
pas à accueillir chez lui des reproductions originales, failes 
sur sa demande, de dessins d'artistes d'aujourd'hui qui lui 
avaient paru devoir comporter une gloire plus durable que 


celle des journaux illustrés. 
k 


Sans doute, cette brillante énumération de noms et 
d'œuvres a déjà suscité en le lecteur la curiosité et l'im- 
palience de les mieux connaître par l'analyse et les repro- 
ductions qui en sont faites ici. Nous waurons pas la 
cruauté de retarder par de plus longs commentaires le 
plaisir qu'il aura à feuilleter les pages de ce recueil. Mais, 


au souvenir des minules précieuses qu'il nous fut donné 


de vivre, naguëre, parmi les loiles que voici, | nous 
aulorisons, pour conclure, à souligner le caractère 
ment classique de cette belle collection, en gravant 
frontispice le pur apobhieome de Gœlbe : < J'app pe 
sique ce qui est sain, el romantique ce qui est m a 


TABLEAUX 


BARON 


(H.) 
1 — L’'Aiguillée de Fil. 


Dans un intérieur Louis XIII, un joli cavalier assis 
près d’une table avec d’autres convives, se laisse recoudre 
un ruban rouge à sa cape émeraude, par une gracieuse 
blonde en robe mauve et blanche qui y met tout son 
soin. - | 

Un reitre debout, vu de dos, — feutre à plumes bleues, 
juste-au-corps de cuir, culotte sombre et bas pourpres, 
pipe à la bouche, épée au côté, — regarde la scène. 

Au pied d’un escalier, un serviteur porte un plat. 
À gauche, près d’une fenêtre à vitraux, quelques person- 
nages en costume du temps. 


Signé à droite, en bas. 


Panneau. — Haut., 17 cent. ; larg., 22 cent. 1/2. 


14 TABLEAUX 


BARON 


(H.) 


2 — “Don Ouichotte et la Dulcinée». 


Dans un étroit passage au pied d’une roche, Dulcinée, à 
genoux, supplie Don Quichotte. Derrière elle, un vieillard 
en turban. 

A droite au fond, Sancho surveille les montures. 


Signé à droite, en bas. 


Panneau. — Haut., 26 cent. ; larg., 17 cent. 1/2. 


BÉRAUD 


(JEAN) 


3 — La vie de la tue. — Faubourg 
EMontmattre 2. 


À gauche, un pâté de maisons. Sur le trottoir, une 
foule active, trottins, caissiers et artisans. Un homme 
péniblement traîne une charrette de déménagement : un 
gamin l'accompagne. Fiacres et omnibus. C’est la vie 
grouillante de la rue parisienne. 


Signé à droite, en bas : Jean Béraud. 


Toile, — Haut., 70 cent. 1/2; larg., 49 cent. 


TABLEAUX 15 


BONHEUR 


(ROSA) 


a — Le Faon. 


Sur un fond de verdure, le petit faon regarde vers la 
droite. | 


Signé à gauche, en bas. 
Toile. — Haut., 30 cent.; lare., 29 cent. 


Au dos, cachet de la vente Rosa Bonheur, 1900. 
n° 392. 


BONHEUR 


(ROSA) 


5 — Cheval blanc ef Cheval alezan 


Les deux chevaux regardent vers la droite, à la lisière 
d'un petit bois. 
Signé à droite, en bas. 


Toile. — Haut., 17 cent. ; larg., 31 cent. 1/2. 


Au dos, cachet de la vente Rosa Bonheur, 1900. 


1É TABLEAUX 


BOMPARD 


(MAURICE) 


6 — io Santa Sofia. — Venise. 


Le canal s'éloigne, bleu de l’azur du ciel, entre les 
murailles de briques, les galeries couvertes, les loggias et 
les rideaux de feuillages accrochés aux maisons. Un petit 
pont en dos d'âne, au loin; et à gauche, près d’une maison 
rouge, une gondole. 


Signé à gauche, en bas : M. Bompard. 


Toile. — Haut., 46 cent.; larg., 55 cent. 


L 


BOMPARD 


(MAURICE) 


7 — La Douane. — Venise. 


À gauche, le bâtiment de la Douane d’où se détache 
une gondole noire. Plus loin, enlevée légèrement sur le 


ciel d’un bleu fin, la perspective de Venise. A droite, deux 
voiliers. 


Signé à gauche, en bas. 


Toile. — Haut., 60 cent.; larg., 80 cent. 


LABLERXUX 17 


BOUCHÉ 
Bo le Vallon: 


La rivière ardoiste, réflétant le ciel chargé de nuées, 
glisse au pied du coteau de droite jusqu’au village dont Îles 
maisons s’aperçoivent au fond. 

Sur tout le premier plan, c’est la berge de gauche, avec 
de hautes herbes en touffes où l’on distingue, au pied d'un 
bosquet légèrement dentelé sur le ciel, un paysan, et un 
autre campagnard, conduisant deux chevaux. 


Signé à gauche, en bas : Bouché, 1902. 


Toue,= Haut, $4.cent.: larg, 72 cent. 


BOUCHE 
9 — L’Allée des Peuplier«®. 


C’est l'automne. Sur la contre-allée de la route, une 
vieille femme et son enfant s’éloignent dans la double ran- 
gée des peupliers. L’herbe est semée de feuilles mortes; des 
meules près d’un bouquet d'arbres. A droite, "une grande 
prairie et un fond de coteaux. 

Ciel gris. 


Signé à droite, en bas : Bouché, 96. 


Toile. — Haut., 55 cent. ; larg., 37 cent, 


18 TABLEAUX 


BOUCHÉ 


: 


10— Rivière à l’enfiée d’un œille 


_ La berge, à gauche, herbeuse, avec une fe 
grands bœufs qui boivent à la rivière. Calm 
étroit cours d’eau glisse entre ses rivages ve 
coteau boisé qui décline au loin vers la gauch 
le village dont on distingue les maisons. 
Le ciel est d’un mouvement tout à fait ren 


Signé à gauche, en bas : Bouché, 1901. x “ 


Toile. — Haut., 40 ce 
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TABLEAUX 19 


BOUCHÉ 


117  — La Fenaïson. 


Un jour orageux. Les bâtiments de la ferme sont encore 
éclairés par le soleil blafard. 

À gauche, un grand peuplier. Dans la cour, une charrette 
traînée par un cheval blanc et chargée de foin. L'orage pèse 
à l'horizon de droite. 


Signé à droite, en bas : Bouché, 189$. 


Toile. — Haut., 47 cent.; larg., 38 cent. 


BOUCHÉ 


12 — Pords de Rivière. 


Au pied d’une grasse et verdoyante prairie, la rivière 
paisible et bleue comme le ciel. 

Sur un chaland,une petite figure en blanc. 

Sur l’autre rive, après la berge, dans de beaux bouquets 
d'arbres, des maisons éclairées d’un soleil blond, et, jusque 
vers la gauche, une belle croupe de taillis épais. 


Signé à gauche, en bas : Bouché, 1899. 


Panneau. — Haut., 25 cent.; larg., 42 cent. 


20 TABLEAUX 


BOUDIN 


(EUGÈNE) 


13 — Le Transatlantique®. 


Dans la fine lumière du matin, bleue cendrée, au bord du 
quai où s’entassent les denrées et que limitent, à gauche, 
d’autres mâts. À droite, les maisons du port, ainsi qu'une 
frégate à deux mâts. Le transatlantique, coque rouge, 
noire et or, est en partance. Déjà sa fumée noire s'élève 
dans le ciel. 


Signé à gauche, en bas : E. Boudin, 89. 


Panneau. — Haut., 34 cent.s are, 22 cent. 


BROWN 


(JOHN-LEVIS) 


14 — En regardant le Ramasseut de 


Varech«2. 
Sur la grève où la mer, en se retirant, a laissé des flaques, 
un gentilhomme — redingote rouge et bicorne — et deux 


dames de qualité richement vêtues, regardent le cheval et 
les trois bœufs attelés à une charrette qu’un côtier, jambes 
nues, remplit de varech. 

Plus loin, la mer et une pointe de falaise à gauche, chau- 
dement éclairée par un dernier rayon qui perce un lourd et 
superbe ciel d'orage. 


Signé à droite, en bas. 


Toile. — Haut., 55 cent.; larg., 45 cent. 1/2. 


PABLEAUX 21 


BROWN 


(JOHN-LEVIS) 
15 — Lafayetle et Washington. - Episode 
de la Gœuerte de l'Indépendance. 


Composition heureusement mouvementée. Les deux 
chefs dialoguent, à gauche avec un bel officier d'ordonnance 
vêtu à la houssarde. Des cavaliers dont l’un porte un fanion 
aux couleurs d'Amérique, se tiennent à droite; le premier 
retient le fringant cheval du général en chef. 

À terre, des hommes et des chevaux morts. Au fond, un 
moulin, une dune et la mer. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau. — Haut., 32 cent.; larg., 40 cent. 1/2- 


BROWN 


(JOHN-LEVIS) 


0 1a Claïirière?. 


Un jour de pluie dans la clairière automnale. Cest le 
soir. Un seul accent de lumière perce au bas du ciel, entre 
les beaux bouquets d'arbres qui limitent un chemin à tra- 
vers bois. | 

Au premier plan, vers la gauche, une paysanne prés de 
son âne chargé de victuailles, et deux cavaliers en selle, revé- 
tus de costumes de chasse, les animaux les pattes à demi 
enfoncées dans l’eau d’une mare. 

À droite vérs le fond, un garde-chasse à pied près d'une 
amazone en selle. | 


Signé à droite, en bas : John-Levis Brown, 1577. 


Toile. — Haut., 63 cent.; larg., $4 cent. 


22 
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TABLEAUX 


BROWN 


(JOHN-LEVIS) 1 2 NS 


L'École du Sabre2. : e. 


Sur l'herbe du champ de a “. 


son arme, d’un se tour + bras, comme 
coup à sa gauche. RTE Sr: 
et de la Re à manches FRA. Sa “le 
ornée d’une tête de tigre et son cheval a une rob 
blement nuancée. A droite, au fond, Le deux au 
liers enlevés, au ecion 


A } re 
ro 1 Jr) 


{ Procédé Bernheën Jeune 


k ARS TA Er 2 
L Feet Co: CC'AAAL- Ress PAT LA 


VERRE. 10, PR er 


(] - 
* 
è . 
: * 
‘ 
? ù 
L $ à 
. 
re Q date ér NNS EP ag ee 
Ta 
’ 
ï 
, 
n _ 
s— t 
* 
Ë 
LL 
LA ‘ 
: 
_— 
Le: 
L * 
"1  ; Kit 
LE r TZ - 
À 4 d 
+ 2 
LA 
pe - 
di AA : 
ré "#4 
‘ 
0 
OR ET 
3 P 
Li F1 = 
. 
dir 


TABLEAUX 23. 


BROWN 


(JOHN-LEVIS) 


18 — Le Mendiant>. 


Un soir de pluie. Au loin, le soleil se couche derrière 
les tours et les toitures de la ville vers laquelle trottent 
deux cavaliers, passant près d’un mendiant agenouillé. A 
droite, derrière le mendiant, un bouquet de bois; à gauche 
un pli de terrain relevé. Au bas du chemin, une carriole 
escortée de cavaliers. | 


Signé à droite, en bas : John-Levis Brown, 1873. 


Toile. — Haut , 31 cent.; larg., 41 cent. 


(24 TABLEAUX 


COROT 


(CAMILLE) 


19 — Mont-de-Marsan. 


À gauche, au sommet de la berge, le dos des construc- 
tions dans l'ombre. 

À droite, la rivière à l’eau peu profonde, où deux femmes 
sont occupées à laver leur linge. | 

Du même côté, sur des plans plus éloignés, la berge se 
relève; le sommet en est occupé par une petite construction 
qui apparaît encadrée dans les branches. Au fond, au som- 
met d’un pli de terrain, de l’autre côté d’un coude de la 
rivière, un village, dont les maisons sont éclairées par le 
soleil. 

Le ciel bleu est paré de beaux nuages blancs qui volent, 
légers. 


Signé à gauche, en bas, 


jo Ro lobau Toile, — Haut., 35 cent.; larg., so cent. 
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TABLEAUX 2; 


COROT 


(CAMILLE) 


ERNCRENCT Rafale. 


À gauche, un chemin montant qui conduit à la mer. 
Une femme le suit, en jupe brune, corsage gris et coifle 
rouge. 

À droite, de l’autre côté d’un arbre au tronc battu par le 
vent, on aperçoit les maisons des pêcheurs, puis, plus à 
droite encore, les mâtsdes bateaux à l'ancre, qui se dressent 
sous le ciel chargé de nuages gris. 

Signé à droite, en bas. 


h À 9 Se s 6 I 6 PL Canet 


Ed 


Toile. — Haut., 38 cent.; larg , 46 cent. 


Collection G. Feydeau. 
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26 | TABLEAUX 


Æ 


COURBET 


(GUSTAVE) | 


Dans une ne rocheuse dont “bo: 
ensevelis sous la neige, un soir d’hiver, tro 
sortent des profondeurs du bois qui SJ Ma 


de granit qui, TS out ce site désolé, 
faîte le tronc tordu d’un grand arbre mort. 
Pièce de toute beauté, d'une grande del 


Signé à gauche, en bas. ; 
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TABLEAUX 


DAUBIGNY 


Da Lestbords de l'Oise”, 


La gauche du tableau est occupée par une berge ver- 
doyante qui se relève insensiblement vers un fond boisé. 
La rivière occupe toute la droite et s'éloigne autour d’une 
ile, qui n’est qu'un bosquet de verdure, vers les plans les 
plus lointains qui apparaissent, gris cendré, dans une trouée 
des grands arbres. Le beau crépuscule roux s'achève dou- 
cement sur ce calme paysage, d’une grande et profonde 
mélancolie. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau. — Haut., 40 cent ; larg., 67 cent. 


28 


toitures de maisons et un clocher d'église. 


leurs beaux panaches. Dans le ciel, les clartés 


TABLEAUX 


-  DAUBIGNY 


LA 


re VE letrasse d 4e 4 


Au fond, au-dessus des cimes drbren a 
A droite et au fond, des peupliers mirent 
jour d’été. 


Signé à gauche, enbas. 
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TABLEAUX 29 


DE DREUX 


(ALFRED) 


24 — La Dispute2. 


Dans la cour d’une ferme, un chien roux et un chien 
blanc convoitent un os au pied d’un mur percé d'une petite 
fenêtre, et devant un tas de fumier d’où les considère un 
troisième Jarron. 

L'œuvre est l’une des plus intéressantes du maître, pour 
la vérité des attitudes et la qualité de la palette. 


Signé à droite, en bas. 


Toile. Haut. 67 cent; lare:, 81 cent. 1/2. 


DETAILLE 


(EDOUARD) 


25 — Le Grenadier?. 


Debout, en tenue, et appuyé sur son fusil où est fixée 
la baïonnette. 


Signé à droite, en bas : E. Deltaille, 1880. 


Dessin à l’encre de Chine. — Haut., 23 cent.; larg., 16 cent. 


DA 


tp , TABLEAUX 


DUPRÉ 


(JULES) 


26 — La Passerelle. 


LA 


Au bord de la rire Fe maisonnettes se 


| Het à He rive. Do T. ent Re pro ex. nc 
nuages, brochés de lumière lunaire, lai isse 
rayons filtrer jusqu'aux demeures pour dorer le 
murs bossués, dont les reflets frissonnent dans 
deur de l’eau. 


Signé à gauche, en bas. 
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TABLEAUX 31 


DUPRE 


(JULES) 


a e 

27 — Marine. 
En pleine mer, une barque de pêche, toutes voiles 
dehors, cingle de droite à gauche dans la direction d’une 


houée rouge. 
La souple volute d’une vague au premier plan et, à 


droite, une autre voile à l'horizon. 


1 


Signé à gauche, er bas, J-D. 


Panneau. — Haut., 26 cent. ; larg., 35 cent. 


Vente Boulard n° 11. 


. TABLEAUX 


DSP LC Ro Le 


caractérise toute son. œuvre s'affirme avec } 
tration et de charme. Er 


Signé à gauche, en bas: Æ antin. 
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FABCEAUX 33 


ISABEY 


(EUGÈNE) 


29 — CMatine. 


Vers le rivage, à gauche, vers les moulins, silhouettés 
sur un ciel orageux, vers les barques tirées à flot et la jetée 
de bois, la mer déferle, écumante. 

À droite, à l'horizon, quelques voiles et deux mouettes. 

Signé à gauche, en bas, E. I. 


Toile. — Haut., 14 cent.; larg., 26 cent. 


Collection A. Donatis, n° 134. 
Au dos : Vente Saint-Rémy, 18 mars 1878. 
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TABLEAUX 35 


JACQUE 


(CHARLES) 


31 — Les Moufon«2. 


Dans une clairière, d’où l’on découvre l'horizon, à droite, 
une bergère assise au pied d’un arbre, garde quelques mou- 
tons dont un groupe, chaudement éclairé par le soleil 
d'orage, se profile sur les verts délicats du pâturage et de la 
forêt. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau. — Haut., 22 cent.; larg., 36 cent. 


JACQUE 


(CHARLES) 


32 — Les Cochon«®. 


Deux cochons et deux poules blanches près d’un tas de 
détritus, auprès d’un mur à demi dans l'ombre, où est accro- 
chée une lanterne de ferme. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau, — Haut., 18 cent. ; larg., 21 cent. 


36 TABLEAUX 


JACQUE 


(CHARLES) 


33 — La Mare aux Cerf. 


Deux énormes chênes, à droite, limitent le bois épais 
et sombre. Une éclaircie sur le ciel est ménagée à gauche 
et la mare, du même côté, occupe la partie inférieure du 
tableau. Deux cerfs broutent autour de l'un des arbres, un 
troisième est couché non loin de la mare. 

Œuvre d’une puissance remarquable, largement exécutée 
dans une manière où s’affirment avec une rare éloquence les 
qualités d’un artiste qui sut tant de fois interpréter la 
nature avec une vigueur qui n'atténuait rien de sa sensi- 
bilité. 


Signé à droite, en bas. 


Toile. — Haut., 46 cent. ; larg., 66 cent. 
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TABLEAUX 37 


JONGKIND 


(JOHANN-BARTHOLD) 


24 —. Piéle Nalionale à la Potte? 
. d’Otléan«2. 


A droite, une guinguette, l'Étoile du Nord, pavoisée 
de drapeaux, sur la route de Bagneux plantée d'arbres 


rares. 
Çà et là, quelques personnages. 
Après-midi. — Six heures. 


Signé à gauche, en bas: Jongkind. Dimanche, 17 juil- 
let 1887. 


Panneau. — Haut., 16 cent ; larg., 26 cent. 


38 TABLEAUX 


JONGKIND 


(JOHANN-BARTHOLD) 


LE] 


35 — ie 


DR. de re S are Ra 
la légère buée des montagnes lointaines. 

Un superbe ciel pommelé répand sa 1 
site et trois barques à hauts mâts atte 
serrées. e. 


Signé à gauche, en bas, songkin | 
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TABLEAUX 39 


LEBOURG 


(ALBERT) 


36 — Kouen. — La Côle Sainte-Cathe- 
rine sou8 la Neige. 


Le décor si naturellement bien composé de la côte Sainte- 
Catherine, à Rouen, sous la neige, de la berge et du fleuve 
qui tourne vers la droite, avec la perspective des coteaux de 
la Mi-Voie et de Saint-Adrien. 

Le maître Lebourg n’a peut-être jamais vu ce beau motif 
dans une lumière plus délicate, plus argentée que celle dont 
déborde ce superbe tableau. 


Signé à gauche, en bas: Albert Lebourg, Rouen. 


Toile. — Haut., 46 cent. ; larg., 65 cent. 


40 TABLEAUX 


LÉPINE 


(STANISLAS) 


37 — Le grand Hétre®. 


L'arbre magnifique élargit son feuillage sur la prairie 
qui descend de la gauche, où se masse la ligne fuyante 


d'un taillis. 
À droite, fermant l'horizon, un front d'arbres plus 


petits dont quelques-uns sont déjà dorés par l'approche de 


l'automne. 
Au pied du hêtre, une chèvre blanche. Le ciel, d'une 


légèreté et d’une transparence rares est clairsemé de 
quelques petits nuages. C’est le rayonnant après-midi 
d'un beau jour. 


Signé à droite, en bas. 


Toile. — Haut., 59.cent.; larg., 71 cent. 
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42 TABLEAUX 


MONET 


(CLAUDE) | 


39 — La Débäcle?. 


La large rivière chargée de jee 
premiers plans de la toile. Au loin 
rosé par un pâle soleil d'hiver qui | 
maisons d’un village. n > 

À droite, quelques buissons et d 
l'hiver. me 


Es à droite, en | bas. 1 S 
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TABLEAUX 43 


MONET 


(CLAUDE) 


40 —— La Falaise de Sainte-A dresse. 


Une dune aride, à droite, domine la plage où s'étale le 
flot montant d’une mer très légère. 

Au loin, après une trouée sur la haute mer, à gauche, la 
falaise se découpe sur le ciel. 

A droite, au sommet de la falaise, un clocher et une 


toiture d'église. 


Signé à droite, en bas. 


Tote.— Haut:, ss cent; laro.,72 cent. 


11 el TA BÉEAICIER 


MONET 


(CLAUDE) 


11e ne Mail. es ; 


De part et d'autre de la petite place des ' 
tanes élargissent leurs ue qui com} 


ombres qu ais sur l'intimité Le petit ma 
arbres frémissant d’une légère brise. RE 


“ Signé à droite, en bas. 
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TABLEAUX 45 


MONTICELLI 


mr Pée antique. 


À la lisière d'un bois d'automne, près d’une colonnade 
qu'éclaire le soleil, une foule en costume éclatant est 
massée et salue du geste, dans des attitudes pittoresque- 
ment composées, au passage d'un char traîné par des 
fauves. 

Une fine statue de marbre domine le groupe et des en- 
fants nus escortent le char où a pris place l'héroïne de la 
fête. 


Signé à droite, en bas. 


Panneau. — Haut., 21 cent.; larg., 48 cent. 


A6 TABLEAUX 


MOREAU 


(GUSTAVE) 


43 — L'Education d'Achille. 


Dans un grand paysage tragique et légendaire, au fond 
d'un défilé hérissé de pics qui menacent le ciel, une 
rivière coule, paisible, dans la pénombre lumineuse. 

A droite, au premier plan, au pied d'une falaise rocheuse 
ou s’accrochent des rideaux de verdure, Achille enfant, 
est monté nu sur le Centaure qui joue pour lui de la lyre 
penta cordes. 

L'œuvre est d’une qualité supérieure et a toute l'en- 
vergure d'un grand tableau. 


Signé à gauche, en bas. 


Toile. — Haut., 34 cent. 1/2; larg., 25 cent. 1/2. 


Vente Butin. Don de Gustave Moreau, 15 mai 1884. 
Ce tableau appartient à M. Antoni Roux de Marseille, 7 novembre 1684. 
Cette mention est de la main de l'artiste. 
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TABLEAUX 47 


DE NEUVILLE 


(ALPHONSE) 
44 — ‘bapaume. 


La chambre dévastée, meubles brisés, porte arrachée : 
tout le lamentable spectacle de la guerre. 
Superbe esquisse pour un tableau. 


Signé à droite, en bas : Bapaume. 


Panneau. — Haut., 14 cent. 1/2; larg 


PLASSAN 
45 — Paysage. 


Dans une lande herbeuse qui s'élève vers la droite, un 
sentier remonte vers un plateau de prairies dont on ne voit 


qu’une partie à gauche et trois longues toitures de ferme, à 
la lisière d’un bois. 


Le ciel est nuageux et une éclaircie de soleil se pose à 
la crête du sentier. 


Signé à droite, en bas. 


Panneau. — Haut., 24 cent. ; larg., 34 cent. 


PLASSAN 
46 — La Convoilise. 


Près d’une table où sont groupés divers objets sur un 


tapis d'Orient, un joli chien blanc et roux flaire la serviette 
qui descend jusqu’à lui. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau. — Haut., 1$ cent.: larg , 11 cent. 
à ) S 2 


48 TABLEAUX 


RIBOT 


(THÉODULE) 


An 


Une te ue en or noire, | 
et semble donner, sur ce grave sujet, 
jeune novice de la couture, qui lé 
renté-attentiOn. ni | 

L'œuvre est de 1883 et compte par l 

k ment démonstratives du talent si rob 
PS maître Théodule Ribot. Tin 


CR; Goi. ( re b ) 


LBrocédé RBernheim jeune 


CRTC ? FA 
Re enr de Couture 


ER 2 2 à 2 A D A A RE A ao DÉTENDRE es GT As D 


TABLEAUX 49 


ROSEN 


CES ERNEST) 


48 — cAprès la Lecture. 


Souple et élégante figure de femme, assise, en robe grise 
à longs plis, près d'une petite table où, pour méditer, elle 
vient de déposer le livre qu’elle parcourait. 


Signé à gauche, en bas. 


Panneau. — Haut., 74 cent. ; larg, 57 cent. 


ROUSSEAU 


(THÉODORE) 


49 — Eglise ell ruines. 


Au pied d'un coteau que dominent deux tours démante- 
lées et quelques petits bois, à gauche, le village dans des 
bosquets où aboutit le chemin sinueux qui descend des 
hauteurs. 

À droite, au milieu de son cimetière, la vieille église 
avec sa tour en ruines. Joli ciel mouvementé qu’envahit 
lentement l'orage. 


Signé à gauche, en bas : Th. R. 


Panneau. — Haut., 19 cent.; larg., 31 cent 


= 


so | "LE TREDÉATIES 


SISLEY 


50 — re Village des Sablon. 


La rue ensoleillée remonte, de droite à 
grands arbres et les tas de bois espacés. Au 1 
beau bouquet de verdure, ce sont les premièr: 
dont les toits de tuile sombre s’enlévent en va 
ciel estival. La perspective de la rue villagec 
dans une grande coulée se soleil : le ses 


; sionniste fait Det NE sa sym 
Signé à eue en pes Sisley, 1885. 
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TABLEAUX 1 


SERVIN 


(A) 


51 — L'Arrivée des Pécheur«2. 


L'une des toiles les plus complètes et qui représente le 
mieux le beau talent de cet homme trop longtemps mé- 
connu que fut À. Servin. 

Les dons d'observation de la forme et de la couleur 
que possédait ce beau peintre s’affirment avec éclat dans 
cette toile où l’on voit, à gauche, près de l’estacade de bois, 
la flotille de pêche et les femmes qui viennent débarquer 
le poisson ; à droite, le rivage avec son pittoresque groupe- 
ment de ramasseurs de varech, de maisons et de maga- 
sins dedépôts,au premier plan enfin, sur une jetée rugueu- 
sement équarrie, un tas de raies que garde une pêcheuse 
assise. 

Le ciel à lui seul constitue un morceau superbe, une 
page de lumière digne du musée. 


Signé à gauche, en bas sur la jetée : A. Servin 1877. 


Panneau. — Haut., 65 cent. ; larg., 1 mèt. 17 cent. 


2 TABLEAUX 


TASSAERT 


(OCTAVE) 


La Mauvaise Nouvelle. 


Dans la pauvre mansarde éclairée d’en haut, assise près 
du lit défait et du crucifix qu’abrite le lambris chevronné, 
la vieille femme, en robe grise et fichu rouge, vient de lire 
la mauvaise nouvelle. Assise à ses côtés, une jeune femme, 
interrompant sa couture, la console d’un geste affectueux. 
Sur le carrelage de la chambrette, quelques légumes ren- 
versés et un chien noir, ami fidèle. 


Signé à droite, en bas : 1855. 


Toile. — Haut., 56 cent. 1/2; larg., 46 cent. 


Vente Lutz. 


VOLLON 


(ANTOINE) 


53 — ivoines dans un vase. 


Dans le vase à panse pre une gerbe de pivoines 
rouges épanouies. 


Signé à droite, en bas. 


Toile. — Haut., 8r cent.; larg., 101 cent. 


TABLEAUX 3 


ZAEM 


54 — Le Moulin. 


Sur la berge herbeuse, à gauche, le beau moulin de 
Hollande domine la maison rouge et le bouquet d'arbres 
qui l'entoure. La rivière, très large, s'éloigne, après les 
roseaux du premier plan, vers les calmes plaines du Pays- 
Bas, où se dessine à l'horizon une ligne de forêts bleuâtres. 

A droite, un bateau à voiles. | 

Le ciel est d'une facture magistrale, Apariquement 
éclairé à sa partie inférieure et déjà envahi par la nuit au 
zénith. | 


Signé à gauche, en bas. 


Toile. — Haut., 54 cent.; larg., 76 cent. 


s4 TABLEAUX 


ZIEM 


du Lido. 


Le magnifique navire, chargé de mâture 
et; RS cREER vers la droite et vient 


. Signé à droite, en bas : Ziem. 


_ Panneau. — Haut., 62 cent.; lar 
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AQUARELLES 


PASTELS ET DESSINS 


BILLOTTE 


(RENÉ) 


56 — Üue du Palais de Jusfice2. 


Signé en haut, à gauche : René Billotte. 


Pastel. — Haut., 81 cent.; larg, 67 cent. 


N° 123 de la vente Georges Feydeau, 11 février 1901. 


FORAIN 


57 — La Traite des Blanche«. 
— Qu'est-ce qu’on va y dire au juge d'instruction ? 
_— On va y dire la vérité, qu'on a des gosses à nour- 
rire (sic). 
Signé à droite, en bas : Forain. 


Dessin. — Haut., 34 cent., 1/2; larg., 30 cent. 


s6 TABLEAUX 


JONGKIND 


(JOHANN-BARTHOLD) 


58 — Entrée de Village. 


Un paysan conduisant un porc s'approche du village 
entre les bouquets d’arbres et les palissades dominées par 
des maisons et un coteau. 


Signé à gauche, en bas; à droite, en bas, 27 octobre 77. 
Aquarelle. — Haut., 11 cent.; larg., 19 ceut. 
(JOHANN-BARTHOLD) 


59 — Le Chemin de Village. 


L'église et son mail, au fond à droite, après un premier 
plan de verdures et de palissades. 


Signé à droite, en bas. — À gauche : 25 mai 56. 


Dessin rehaussé. — Haut., 17 cent. ;larg , 24 cent. 


LÉANDRE 
60 — “ewel ef le Soldat. 


Signé côté gauche, à mi-hauteur. 


Dessin aux trois crayons. — Haut., so cent.; larg., 45 cent. 


LABEEAUX 7 


LHERMITTE 


(LÉON) 


61 — Le Perget des Prés salin«2. 


Sur la dune, le berger, en houppelande, appuyé sur son 
haut bâton, suivi de son chien, garde ses moutons rosés 
de clair soleil. À gauche, au loin, la mer et des pics de 

falaises : à droite, des buissons à demi dépouillés par le vent 
du large. 

Signé à droite, en bas. 


Pastel. — Haut., 44 cent.; larg., s2 cent. 1/2. 


s8 TABLEAUX 


LHERMITTE 


(LÉON ) 


62 — La Fauche des ChIE4«©. 


Œuvre puissante où l'artiste a synthétisé toutes ses qua- 
lités d'observation de la vie, de la santé et de la beauté des 
gens de la terre, vus dans leur milieu. 

En plein champ, par groupes, on fauche. A droite, un 
moissonneur affile sa faulx, une femme coupe à la faucille. 
Plus loin, une charrette s'éloigne sous une montagne de blé. 
Des gars font des tas de gerbes. 

À gauche, un petit bois, une ligne de coteaux par delà 
lesquels se couche le soleil dans un ciel moutonneux. 


Signé à gauche, en bas, Lhermitte, 1902. 
La Reproduction à l'huile par l'artiste a été exposée au Salon de 1903. 


Pastel. — Haut., 44 cent. ; larg., 59 cent., 1/2. 
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TABLEAUX 59 


LHERMITTE 


(LÉON) 


63 — La Ramasseuse de Bois sut la 
“Dune. 


Dans un pli de la dune, une femme en coiffe blanche 
ramasse du bois mort. D’entre les arbres bas, on distingue 
l'angle rouge d’une toiture. Ce beau pastel est caracté- 
ristique par la façon dont le maître a tiré parti d'un motif 
d’une grandeur sévère où il a su faire vibrer toute l’austère 
beauté des rivages battus par la mer. 


Signé à gauche, en bas. 


Pastel. — Haut., 31 cent.; larg., 41 cent. 


PR TOTABLEAUX I 


LH ERMITTE 


GEOX) 


64 se 


paysanne assise à l'ombre d’un monceau de 
son panier, réfléchit gravement, la main dr 
le menton. Au fond, à gauche, d’autres ge 
une ligne de coteaux bleuis par l'approche d 


En à gauche, en bas. 
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TABLEAUX 61 


LHERMITTE 


. PE (LÉON) 


La C outuriète. 


LS Une vieille femme re le dos à l’âtre, coud près de la 
table, éclairée d’un jour rare par l’étroite fenêtre qui donne 
_ surles jardins. Devant elle, une cruche et un seau, à terre, 
et sur le mur en crépi, quelques modestes cadres où l’on 
distingue des i imageries hautes en n couleur. 


| Signé à à gauche, en bas.” 


Pastel. — te 36 cent. 1/2; larg., 44 cent. 1/2. 


62 TABLEAUX 


LHERMITTE 


(LÉON) 


66 — L' Eplucheuse de Pommes de 


lerre. 


Effet de clair obscur. 

Dans la salle à poutres et à solives, près de l’âtre monu- 
mental, mais pauvre, éclairée de loin par le grand jour, 
qui, difficilement franchit la fenêtre à petits carreaux, la 
bonne vieille, assise près de son billot à trois pieds, épluche 
ses pommes de terre qu'elle jette, une à une, dans le panier 
déposé à ses pieds. 


Signé à gauche, en bas : L. Lhermitte, 1900. 


Pastel. — Haut., 43 cent.; larg., 55 cent. 
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TABLEAUX és 


LHERMITTE. 


(LEON) 


— - Soleil couchant. DA AU. 


ES é poudroiement doté du soir, le champ de blé 
Œ où s’entassent maintenant, à gauche, les gerbes en meulés. 
| Après une haie et un bouquet d'arbres, qui occupent la 

R dre on distingue sur un fond Pos, la ferme aux toits de 


Un croissant de lune. - 


Signé à droite, en bas. 


| Pastel. — Haut., 36 cent. 1/2; larg., 46 cent. 


TABLEAUR D 


LHERMITTE 


(LÉON) 


68 => pes Laveuses du Mou 


A droite, au pied du Area 
lages légers, deux paysannes laven 


courante de la rivière qui, à gauche, 
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TABLEAUX 65 


LHERMITITE 


(LÉON) 


69 — Les Tisserand«. 


Dans la pièce nue sous le plafond à solives, le métier 
des tisserands près de la fenêtre; la femme est à la roue et 
l’homme lance la navette. 


Signé à gauche, en bas. 


Dessin à la plume. 


Rehaussé d’encre de Chine. — Haut., 15 cent.; larg., 26 cent. 


66 TABLEAUX 


LHERMITTE 


(LÉON) 


70 — Les Morssonneut«2. 


L'artiste, pour l'Exposition Universelle de 1900, a repris 
ce bel et large motif et en a composé un tableau qui, à juste 
titre, fut très remarqué. 

Dans le champ où le blé doré resplendit sous le beau 
soleil, le faucheur et trois femmes, dont l’une coupe à la fau- 
cille, l’autre se repose dans une noble attitude de santé, et 
la troisième, accroupie, noue une gerbe.Le champ immense 
est limité par une ligne de bois qui se déchire dans son 
centre pour laisser apparaître un arrière-plan de coteaux. 


Signé à droite, en bas. 


Pastel. — Haut., 37 cent. ; larg. s2 cent. 
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71 — Les J'avelles. — Midi. 


Régulièrement semées sur le champ fauché, les gerbes 
au grand soleil, sous le beau ciel azuré. À gauche, au loin, 
dans un bouquet d'arbres, la toiture rouge de la ferme. 
Remarquable impression d’étendue et de plein air obtenue, 
avec un art tout à fait séduisant, dans les dimensions d’une 
toile pourtant restreinte. 


Signé à gauche, en bas. 


Pastel. — Haut., 32 cent. ; larg , 36 cent. 
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72 — Le Déjeuner à la Fetme. 


Véritable tour de force où l'artiste a montré tout son 
talent à distribuer l’ombre et la lumière dans ces intérieurs 
paysans où son fusain excelle, La salle commune; grand 
âtre à gauche, poteau soutenant le plafond à poutrelles, | 
porte et fenêtre ouvertes sur la cour ensoleillée. Assis 
autour de la table, les gars et une fille vident le pichet 
blanc. Une jeune paysanne, panier au bras, observe un 
instant le groupe avant de sortir. 


Signé à gauche, en bas : Lhermitte, 1891. 


Fusain. — Haut., 46 cent. 1/2; larg., 68 cent. 1/2. 
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À Le champ, où Fe voit ie gerbes detodt e et couchées, 
Ne se relève insensiblement vers la gauche. À sa lisière, un 

_ léger bouquet d'arbres en valeur sur un arrière-plan de col- 

lines bleues. “E 

K . = Jolie notation de crépuscule. _ 

Signé à droite, en bas. 
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